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Dérivée de Cypriot Sigillata de Kition
A, B C et D = Céramiques nes engobées hellénistiques
                        (Blondé et Picon 2002)
Late Roman D de Paphos (Daszkiewicz and Schneider 1997) 
EGY et APM = Late Roman D d’Apamée de l’Oronte en Syrie et des Kellia en Egypte
                            (Blondé et Picon 2002) 
Les dérivées de Cypriot Sigillata dièrent des groupes B, C et D de céramiques nes engobées hellénistiques ainsi que des Late Roman D plus tardives.
MAIS elles présentent des ‘’anités de compositions’’ avec le groupe A de céramiques nes engobées hellénistiques provenant de 3 sites : Amathonte, Paphos
et Kition), le décalage étant vraisemblablement dû à l‘importante diérence chronologique entre les deux ensembles. 
Hypothèse : matériaux argileux du même environnement géologique, même zone d’implantation pour les ateliers.  
Seulement, aucune hypothèse de localisation ne peut être formulée.
Cypriot Sigillata de Nea Paphos
Cypriot Sigillata de Kition
La Cypriot Sigillata découverte à Kition provient des
mêmes ateliers que celle de Nea Paphos. Malheureusement
ceux-ci ne sont toujours pas localisés.
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Introduction
 
              
 
Les recherches eectuées à Chypre ont montré qu'à partir de la deuxième moitié du IIe s. de notre ère, la Cypriot Sigillata (CS), jusqu'alors la vaisselle de table la plus fréquente, se raréait avant de disparaître rapide-
ment. Il faut ensuite attendre la deuxième moitié du IVe s. et surtout le Ve s. pour que de nouvelles productions de céramiques nes soient diusées dans l'île : ARS, LRD, LRC. L'absence de dépôts chypriotes de la deu-
xième moitié du IIe et du IIIe s. a longtemps empêché de s'interroger sur la vaisselle de table en usage dans l'île à cette époque. Les fouilles chypriotes (dir. V. Karageorghis, Dpt des Antiquités Chypriotes) et françaises 
(dir. M. Yon, Maison de l'Orient et de la Méditerranée, HiSoMA) menées à Kition, sur la côte sud-est de l'île (Fig.1), apportent de nouveaux éléments de réponse. 
Lexique :
CS = Cypriot Sigillata
ARS = African Red Slip Ware
LRD, C = Late Roman D, C
ESA, B, C =  Eastern Sigillata A, B, C
Kition
Amathonte
Nea Paphos
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Fig.1 : Carte de Chypre avec la localisation des sites chypriotes mentionnés dans le texte (DAO, Maison de l'Orient et de la Méditerranée)
Kourion
Répertoire morphologique 
Les contextes kitiens de la n du IIe s. de notre ère ont livré pour seule vaisselle de table, 
une céramique engobée qui par son aspect et son répertoire morphologique rappelle la 
Cypriot Sigillata très populaire au cours de la première moitié du IIe s. Elle est donc quali-
ée de "dérivée de Cypriot Sigillata ". Les autres productions auparavant attestées sur le 
site ont disparu (CS, ESA, ESB).
Le répertoire morphologique est restreint à deux formes qui dérivent de l’assiette P11 et 
du bol caréné P40 en CS ; les deux prols les plus populaires au cours de la première 
moitié du IIe s. Les grandes lignes de l’évolution morphologique de chacune de ces 
formes ont pu être déterminées. Cette évolution morphologique va de pair avec une 
augmentation de la taille des récipients.
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Fig.2 : Cypriot sigillata de type P11 (a)  et sa dérivée (b)
Fig.3 : Cypriot sigillata de type P40 (a)  et ses dérivées (b-c)
b
 
Le type P40 en CS est un bol caréné à lèvre pendante et moulurée 
qui peut être détachée ou non de la paroi (Fig.3a). 
On observe deux principales variantes à la dérivée de ce type qui ont 
une valeur chronologique. Jusqu’au milieu du IIIe s., la lèvre empâtée
se dote d’un large sillon, tandis que la carène s’adoucit et tend à 
disparaître (Fig.3b). A partir de la 2e moitié du IIIe s., deux larges sil-
lons traités sur le même plan remplacent la moulure de la lèvre et 
celle de la carène. La panse se place dans le prolongement et elle est 
plus évasée qu'auparavant (Fig.3c).
 
L’assiette P11 en CS se caractérise par une lèvre en bourrelet externe, 
une panse arrondie et une petite base annulaire (Fig.2a). 
Sa dérivée présente un prol plis anguleux. La lèvre toujours en bour-
relet externe présente souvent des traces de lissage horizontal qui 
atténuent son aspect bombé et se dote d’une gorge interne. La panse 
s’évase, devient tronconique et la base est de moins en moins mar-
quée (Fig.2b).
Etude en laboratoire
Cypriot Sigillata
Dérivée de Cypriot Sigillata
Macroscopiquement ces 2 productions se distinguent. Présence plus
importante de grains blancs agglutinés ainsi que de grains rouges et
de grains noirs dans la pâte des dérivées de Cypriot Sigillata. 
Couleurs plus variées. Vernis de moins bonne qualité.
Mode de cuisson diérents.
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Problématiques
1- Caractériser cette céramique engobée dite ‘Dérivée de Cypriot Sigillata’
2- Comparer avec les groupes de références existants pour Chypre
3- Proposer une hypothèse du lieu de production
Cypriot Sigillata
Milieu Ier s. apr.-Milieu IIe apr.
Dérivées de Cypriot Sigillata
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Confrontation des données
 
Les données inédites de Kition conrment le déclin de la CS après le milieu du IIe s. Les Kitiens uti-
lisent, dès lors, une vaisselle de table qui par son aspect et ses formes dérive de la CS. Les analyses 
chimiques ont montré l’existence d’un groupe de composition hétérogène pour ces dérivées, signe 
vraisemblable de plusieurs sites de productions. Il ne se rattache à aucun groupe de référence connu 
hormis un groupe de céramiques nes engobées hellénistiques de Kition, Amathonte et Paphos 
(Blondé et Picon 2002, groupe A), mais dont les ateliers ne sont pas localisés. Malgré cette incerti-
tude, les données archéologiques permettent de supposer qu'à Kition au IIIe s. on passe à un sys-
tème de production et d’échange régional pour la vaisselle de table. Une des causes les plus plau-
sibles du déclin de la CS serait une diminution des débouchés commerciaux, devenus insusants 
pour justier une production de masse des céramiques à vernis rouge dont le surcoût de production 
ne peut-être rentabilisé que par une large commercialisation (Picon 2002). Il reste à dénir plus pré-
cisément la diusion de ces dérivées de CS dont quelques exemplaires ont été repérés à Amathonte; 
et à identier les céramiques nes utilisées au IVe s. à Chypre avant l’arrivée des sigillées tardives dif-
fusées dans l’ensemble du bassin oriental de la Méditerranée : ARS, LRC et LRD.
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